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"senlor don Santos Alfaro. Tr-ois bandits vous
ont dépouillé, il v a seize ans et demi, nion loin de
la Bidassoa. Ils'vous ont pris non seulement vos
marchandises, mais vos deux enfents. Ils ont at-
taché ces derniers à un arbre, espérant que vous
reviendr-iez les chercher avec l'ar-gent fixé pour-
leur rançon. L'un deis bandits s'était embusqué
à proximité, attendant votre retour. Quelques
heures après, une chaise do poste passa en cet
endroit. Un homme âgé en descendit. C'était,
à n'en pas douter, un Anglais ou un Américain.
Le bandit, mû par un der-nier r-este d'humanité,
avait cloué à l'arbre, au-dessus de la tête des en-
fante un papier portant cette insci-ption:

Passant: Ces deux enfants sonît orphfeinis. lis sont nés en
4sPagne. Ne t'occupe pasd'eui savoir davantage ; lrotège-1-s,

ile veux ; emmène. es au bout du monde, si tii en as ent-
vie.

"Le voyageur délia les enfants et les emporta
dans sa chaise (le p)oste qui r-epartit. Le bandit
la suivit pr-udemnment, et à la pr-emière hialte, en
causant adroitement avec le cocher, il apprit que
l'Anglais ou !'Américain s'appelait sir -Richard
Stone. '

" iVoilà mon ciher mnonsieur, la confession que j'ai
reçue du mour-ant et qu'il m'a autorisè à vous ré-
véler-. Ce grand coupable qui a comparu devant
le tribunal de Dieu, avait conservé votr-e por-te-
feuille qu'il avait trouvé parmi lets marchandises
volées, et qui contenait des papiers établissant
'Votre identité. Gr-âce à ces précieux documents,
j'ai su votr-e adresse. Je vous y écr'is cette lettr-e)
et j'espèr'e qu'elle vous Parviendra en temps en-
core utile pour vous aidet- à r-etr'ouver-, avec la
grâce divine, vos enfants si méchamment enlevés
à votre affection piaternel le. Que le Seigneur- vous
ait eni sa sainte gai-de et vous rende heureux.

"JOSÉ MARIA VAQUERO,
'Aumônier du pénitencier- de Ceuta.

L'inconnu n'avait, penuianu cette lecture, pet-du
de vue aucun des mouvements du quaker-. Lor-s-
qu'il eut fini, il plia la lettr-e, la remit d'une main
tremblante dans Son portefeuille, puis avec un
accent dont il eut été diffioile de suspectet- la sin-
cérité.

-Ah ! myloî-d 1 Sans vous mes pauvi-es enfaints
aur-aient infitillibleinent pérîi!

Les lar-mes jaillirent p)lus abondantes de ses
yeux, et sa main cher-cha celle du quaker-. Il la
saisit avec exaltation et l.t couv-rit de baiser-s.

Le langage de cet homme était si isimple, si
franc, le témoignage qu'il produisait si concluant,
la concordance des faits si manifeste, la repî-o-
duction des tel-mes du billet cloué à l'a-bt-e si ab-
solument exacte, que sir RIichar-d ne pouvait hé-
siter à ajouter- foi à tout ce qu'il venait d'enteni-
di-e. Auiri d'une voix très émue :

-C'est à la Pr-ovidence, dit-il, beaucoup plus
qu'à moi que doit s'adresser- votr-e reconniais>anice.
Je n'ai été que l'in.,ttument des desseins de Dieu.

L'inconniu n'avait pas attendu la fin de cette
P)hrase poui-te jeter dans les bras du quaker:

-Ah 1 i meci 1 merci ! encor-e une fois mce-ci
Vous êtes mon bauveul- comme vous av(z été le
leur.

Il y eut un silence.
Malgr-é son flegme, su-riRichar-d ne pouvait

maîtî-imei son tr-ouble, et plus d'une fois il avait
porté la main à s-e,,ycux humides.

Tout à coup l'inconnu t-e leva et avec un ges3te
de supplication:

-Ah! mylord, mettez, je vous en conjure, le
comble à votr-e bonté, à vos bienfaits, ciilie pi-o-
longeant pas l'impatience que j'ai de voii- mes
enfaànts, de les embialsé-er ! Il me i-este, je le sais,

- peu de dr-oits -uî- eux. S'ils me doivent la vie,
vous lets avez sauvés de la moi-t, vous les avez
élevés, vous leur- avez, s3ans nul doute, donné une
'brillante éducation, et leur pauvre père, dont ils
ane savent peut- êtr-e plus même le nom, ne peut
invoquer d'autre titi-e à loua- attachement que son
inaltér-able amour- pour eux. Mais vous compi-e-

ta-ciaient pas avant leeadnne-. Je crios avoir' en- u cou te que le peinît-e ne put r-eprimer-.
tendu qu'ils se paroposaient de fait-e une visite à -Virginie a raisonu, dit-il.
dona Ana de Balboa, et de là une promenade en Si- Richaid rappor-ta mot pour - mot l'entretien
voiture. qu'il venait d'avoir- avec le visiteur-. En dépit de

Le quaker se tour-na ver-s l'étr-anger-. la lettr-e pr-oduite pai-10lecolporteut- à l'appui de
-Je suis désolé de ce contî-e-ternps, dit-il, ses asseatiops, les deux jeunes gens ne pouvaient
-J'ai attendu seize ans et demi, je suis de se défendîu,. un sentiment d'incr-édulité. Il y

ceux, myloa-d, qui tsavent se résigner. avaitjioit iet. dans le récit de don Santos Alfaro,
-Revenez ce soit- même vers huit heui-es, nous à côté de gr-and es probalités d'authenticité, une

vous attendi-ons avec la plus grande impatience. invaaisemblance que leur' joie lâchait de rendr'e
-La nmienne ser-a tout aussi vive, myo-d. explicable et qu'un soupçon involontair-e perisis-
Le visiteut- saisit de nouveau la main que lui tait à ne pas écar-ter tout à fait.

tendait son interlocuteui-. Ces pensées les absor-bèr-ent penîdant tout le
-Ah! myloî-d, s'exclama-t-il, rien ne pourraa dîner. A peine échangèr-ent-ils quelques paroles

épuiseir ma gi-atitude. avec le quaker, livré lui-même tout entier à ses
Il se baissa jusqu'à terrîe pout- se répandr-e en méditations.

salutations, et, ieconduit par Thomson, gagna la Huit heures isoinêt-enit lorsqu'ils étaient encore
porte de I.& chant5bre, non sans se r-etoutrner- plu- à table.
sieua-s fois pour- renouveler ses protestations de A ce moment, Thomsont ouvrit la pot-te, et
dévouement, d'une voix hante annonça:

-Monsieur don Santos Alfat-o.
IX.-UN BON PÈRE DE~ FAMILLE Le visiteur qui répondait à ce nom ïe'avanÇa

dans la chiamba-e d'un air qui accusait plus d'em-
A peine le visiteur- fut-il éloigné que Si-rlRi- bar-as q a- d'émotion.

chai-d -etomba dans ses réflexions. Le nouvel Virgitii:- avait fixé ses regar-ds sur lui et, por-
incident qui venait de se pr-oduir-e ne faisant tant la main à son ceur, elle s'étonnait de nle pas
qu'ajouter- aux per-plexités de sa situation une le t-entia- battre plus r-apidement que de coutume.
complication encor-e )lus embarr-assante. Horiace et sir llichaî-d s'étaient lévés.

Un moment, le quaker- s'était laissé convaincr-e Don Santos était tr'ès pâle.
par' les paroles et les prières de Virginie. Sans - Quoi, dit-il d'un accent suffoqué, cette séno-
abandonner- son projet de départ, il avait incliné i'ita seirait mon Agueda, ce jeune homme serait
à céder aux voeux de la jeune fille et il était mon IRichar-d! Ah ! mon Dieu ! Je ne sais ce que
presque décidé à l'emmener avec lui en Amé- j'épr-ouve. Permettez-moi de m'asseoir.
1ique Il tse laissa tomber- sut- un siège.

Br-usquement, l'arrivée inopinée de don Sautes Hrace et Virginie, obéissant à un mouvement
Alfaa-o avait tr-aversé ce plan. de tendresse, s'étaient rapprochés de lui.

il était vraisemblable que le colporteur récla- -Mes enfants! fit-il d'une voix défaillante su
met-ait le privilège de la pater-nité et ne voudrait leur- tendant les br-as.
pas3 se séparer- de ses enfante, si longtemps per- Mais ces br'as r'etombèrent lourdement le long
dus pout- lui. Virginie était mineure; elle serait de son corps comme si tout à coup ses forces
obligée de suivre son pèr-e. Mais comment ac- l'avaient abandonné, et, exhalant un soupir, il
cepteu-ait-elle ce devoia- ? Comment pour-rait- foi-ma les yeux.
elle, sans en avoir le coeur brisé, se soumettr-e à Virginie, caoyant qu'il s'était évanoui, saisit le
une obligation qui devrait l'éloigner, peut-être à cet-don de la sonnette.
jamais, de celui à qui, peu d'heures aupar-avant, -Non, ce n'est rien, ma fille, murmura don
elle avait témoigné et juré un attachement si Santos avec un sourire de bonté. Ah!1 il y a Bi-
pr-ofond. longtemps que je vous cheache 1 Et dire que je0

Le quaker- cher-chait vainement la solution de vous vois là tous deux, si grands, si beaux!1 Que
m~ pressant problème, lorsque Thomson vint lui voulez-vous ? Un pèr-e ne commande point à son
annoncea- que les deux jeunes gens l'attendaient émotion!1
au salon, suivant son désir-. Il se leva, se regarda Il parlait et pleurait si sincèr-ement, il y avait
dans la glace, composa son visage, essayant un tant de vraie sensibilité dans son visage dout et
sourire pour le rasséréner-, eprit sa gr-avité ha- calme, encadré de cheveux blancs comme la
bituelle et alla rejoindre, sans pirécipitear le pas, neige, que Vir-ginie s'élança vers lui en poussant
ses enfants d'adoption. un cri et lui jeta seS deux bras au cou,.

-Eh bien donc, pèr-e, s'écr-ia Hor-ce joyeuse- Cette 'scène d'effusion muette se prolongea pen-
ment et'is'empi-essant de cour-i- à #su r-enconta-e et dant plusieua-s minutes. iDes larmes brillaient
eu lui prenant les deux maints avec une tendresse dans les yeux de tous les assistanto.
toute filiale, vous avez donc à nous appr-endre un Don Sautes répéta la narration qu'il avait déjà
événement extr-aor-dinair-e? faite à air Richard.

-Extraor-dinaire, en effet, mon chear murillo, -Et ma mère ? demanda Virginie. Ah 1 par.
et presque mit-aculeux. Préparez-vous mes en- lez-nous d'elle, je vous on supplie 1
faute, à recevoir- la nouvelle du plus grand bon-. -Elle est morte, il y a longtemps, ma chère
heur- qui puissent vous échoir, fille. C'était une sainte fenme qui vous aimait

Horace et Vir-ginie entraînèr-ent le vieillard si ardemment qu'une fois séparée de vous, elle
sua- un canxapé et l'obligèr-eut à s'asseoir entrs n'a pu sua-vivre à sa douleur.
eux. Un long sanglot acheva cette phrase.

-Cette apî-ès.miidi s'est présenté chez moi un Leb deux jeunes gens étaient sans voix.
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vous leur seriez rendu. Mais la joie que va leur
causer votre retour serait, je pense, trop brusque
s'ils n'y étaient pas préparés. Votre fille surtout
est un de ces coeurs délicats qui ne peuvent res-
sentir-, sans péril les commotions violentes, même
quand elles ont pour cause l'excès du bonheur.
Nous pourrions compromettre sa santé, si nous
ne tenions pas compte des ménagements que ré-
clame toujours 1l'annonce d'une semblable nou-
velle.

L'inconnu fit un geste imperceptible de dépit,
mais aussitôt avec un air de par-faite soumission:

-Je n'ai qu'à vous obéir, myloî-d. Votre pru-
dence me prouve une fois de plus votre sollici-
tude.

Sir Richard avait tiré le cor-don de la sonnette.
Thomson parut :

-Prévenez Ml1le Virginie et M. ilor-ace que je
désire les voir à l'instant même.

Le majordome s'inclina, mais ne bougea pas
de place.

-Les senoritos sont sortis ensemble il y a
une heure, dit-il, et m'ont averti qu'ils ne ren-

homme déjà vieux, d'un air- respectable, qui sie
dit marchand colporteur- retir-é des affaires et pré-
tend êtr-e votre père.

Les deux Jeunes gens eur-cnt un tr-essaillement
-Notr-e pèt-e1 s'exclamèr-ent- ils en se r-egar-dant

mutuellement avec stuipéfaction.
Il y eut un moment de silence.
-Oui, mes amis, votr-e pèr-e, r-epr-it le quaker.

Celui que nous cher-chions inutilement depuis
tant d'années est enfin i-et î-ouvê. Le-s pi-cuves de
soti identité sont manifestes.

Si- Richar-d se tuit pour- étudiei' sut- leur phy-
sionomie l'effet de cette soudaine révélation

-Notre pèr-e ! iépéta HIor-ace.
-Où est-il ? s'écr-ia Vir-ginie. IPour'quoi n'est-

il pas déjà dans nos bras ?
-Comme vous dtiez absents, il a dit qu'il r-e-

viendriait ce soi-.
-Un pèr-e qui a passé seize ans (le ma vie sans

avoir- aucune nouvelle de ses enfants, ne dit pas
"Je reviendr-ai," il attend.
Cette réflexion, échappée à Vir-ginie, en quelque

soi-te malgié elle, fut soulignée par un geste de


